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Il 

Organe de l'Union Valdôtaine, mouvement de défense de la minorité ethnique et linguistique valdôlaine 

Nos Libéraux, 
Nous venons de lire dans "La Stampa Il (n. Valdôtains soient des serfs, ne défendent pas 

71 du 25 mars) un remarquable article sur leurs droits. Ils ont demandé que nos éco­

les conditions actuelles du libéralisme. les ilépendent de Turin : la Vallée d'Aoste 

Arrigo Cajumi, qui en est l'auteur, se de- n'est pour eux 

mande: "Ritroverà il Iiberalismo l'udienza di tendent diriger 

qu'une 

l'opinion 
succursale. Ils pré-

publique avec un 

un tempo? Perchè se tutto si riducesse in journal qui s'imprime à Turin, sans colmai­

un potenziamento deI P.L.1. quale partito di Ire aucun de nos problèmes. 

Au Conseil 
Le Consei.J de la VaUée a tenu sa ses-sion 

de printemps, sous la présidence de M. l'avt. 
Bondaz, les 6 et 7 avril. 

Ayant pris connaissance de la maladie du 
président Caveri, le Conseil lui adressa ses 
voeux de sympathie et de prompte guéri­
son. 

le Président du Conseil eût Après que 
destra, di quella destra che già comprenàe Chose curieuse que ce "Monitore Il: il pà- donne lecture de la notifica tion de rejet de 
monarchiCi, neofascisti e clericali POtO de- rait toutes les semaines, il est expédié gra- la part du gouvernement de la loi concernant 
gasperiani, non resterebbe . che deplorare an_ tuitement 'aux syndics, aux instituteurs, aux le rôle des employés de la région, le Conseil 

cora una volta connubî. di questo genere, secrétaires des Communes, à une foule d'au- discut'a la motion concernant la Cogne, pré­
già in atto in parecchie zone dell'Halia me- tres personnes, dans le but précis d'entraver sentée par les conseillers Perron, Vacher, 
ridionale, e con tendenza ad estendersi nel la renaissance valdôtaine. Son thème c'est Bottel, Manganoni et Armand. Après d~scus. 

/lord JI. la dénigration, l'attaque personnelle, une re-

Les "connubî di questo genere' Il ne sont cherche morbide de la "scandalistica Il qui 

pas d'aujourd'hui en Vallée d'Aoste; nous n'existe pas. En démocratie la liberté rè­

les avons déjà connus à l'occasion des é· gne, on peut publier tout ce qu'on veut, 

lections politiques et de celles du Conseil mais il est difficile de trouver dans le monde 

de la Vallée'. Depuis sa naissance l'Autonomie entier qu 'il se vérifie le fait qu'un groupe 

sion, un ordre du jour est approuvé par le­
quel le Conseil donne mandat à <l'Ing. Pas-
quali de s'opposer à ce que l 'on procède 
,aux .licenciements et que l'on diminue le 
standard de vie actuel des ouvriers. 

Le Conse.iJ discute ensuite d'autres diverses 
motions conc,ernant les écoles et les pro­
grammes, l'attrüb ution à la Région de la com-

de la Vallée 
• •• III 

sance; de L. 369.270.000, pour l'agriculture; 
de L. 137.461.000, pour l'Industrie et Je Com­
merce; de L. 221.650.000, pour le Tourisme 
et les bé.aux-art,s. 

Le Conseil approuve ensuite l'achat d'une 
propriété de M. Pétey Camille à Aoste (au 
prix de L. 19,000.000); d'une maison et d'un 
pré de M. Geribaz Josué 
et du château de Quart 
6.500.000). 

à Aoste (L.7 .700,000) 
(ferme comprise) 1,. 

La somme de L, 50,000.000 est ensuite vo­
tée pour la construction à Aoste d'une mai­
son pour les employés du ' Coriseil 'de la 
Vallée, ici s'agit de compléter ' la maison des 
ex-employés de la Province (derrière ie ' Pa­
lais des Po~tes). 

Agriculture 

M. J'assess'eur Arbaney soumet au Conseil 
un p.lan de construction, recorrstructiùn . et 
prolongement ne .canaux d'irrigation. A cet 
e,ffet, le Conseil vote une mise de fonas . de 
L. 60.000.000. 

Valdôtaine a trouvé ses adversaires chez les 

monarchistes, les néofascistes, les partisans du 

défunt "Indipendente Il et les libéraux : tous 

de personnes sans aucune connaissance des 

problèmes d'une région ait à sa disposition 

un journal (à envoyer gratuitement), dont 

ensemble ils ont toujours filé le parfait amour, toutes les premières pages calomnient sous 

alliés souvent aux milieux "bourgeois Il du des titres publicitaires les administrateurs é_ 

pétenc.e de légiférer en matière de carrière's, 
la mise de fonds pour 'Ia construction de 

Ensuite, sur proposition de M. l 'assesseur, 
il dé,Jjbère d'wllouer les subsides suivants: 

celle 

maisons rurales, les enchères etc. ' 
La motion la plus importante e,st 

d'ordre politique présentée par M. le 
- L . 27.700,000 pour l 'aménagement et le pro­

Con-parti communiste. 

Le vieux nationalisme est leur drapeau, 

ce nationalisme que M. Cajumi reproche au 

P. L. 1.: "esso ha anche un dubbio repub-

lus de cette région et leurs programmes po­

Iitiques, sans les ~iscuter et sans les con­

naitre. Cette bourgeoisie réacti.onnaire qui dé· 

pense de l'argent pour combattre les Iihertés 
blicanesimo, e simpatie per schemi di carat- d'un petit peuple est 

tece conservatore meglio che liberale. Con degré de sa décadence. 
vraiment au dernier 

francesi e inglesi, ad ogni momento, rillicchi. 

e talora i brontolii si estendono 'agli ameri-
* * • 

A vrai dire depuis quelque temps la pensée 

sejJler Cuaz que le Conseil approuve. En 
void le texte : 

Il Le Conseil régional de la Vallée d'Aoste, 
réuni le 6 avril 1951, se référant au fait que 
la campagne antirégionaliste a pris une nqu­
velle ampleur, surtout dans la presse, après 
les. récentes délibérations prises par ie Par· 

lement Sicilien; 

longement du ru Pompillard qui dessert Roi. 
san, P<:)'ossan et St-Christophe. 
- L. 11.065.000 au Consorce de Beaucueil pour 
les rus de Favaz, Fleuran, Issogneet Mon­
ti.11on. 
- L. 1.075.000 pour l'aménagement du ru de 
Chaméran. 

cani. Insomma, il nazionalismo federzoniano, de ces messieurs a été écrite aussi sur les 

più 0 meno dissimulato, regna Il. murs, comme il est arrivé à Verrès et à 

A J'unanimité le Conseil _ approuve aussi 
la dépènse de . 26.000.000 de lires pour que 

A Y A N T P RIS CONNAISSANCE que l'on puisse procéder aussi cette année à la 
des personnalités politiques ont manifesté par vaccination antiaptheuse de tout le bétail de 
leurs écrits et par leurs déclarations une at­
titude contraire aux régions autonomes et 
fait allusion à la possibilité d'une révision 
des principes régionalistes garantis par la 
Constitution; 

Lisez le Il Monitore JI s'il vous plaît (ce Châtillon. C'est là le grand travail pOlitique 

n'est pas difficile, car tout le monde le re- de M. Pedrini et de ses adeptes, qui auraient 

çoit gratuitement et on ne peut pas tou- aussi le plaisir de pouvoir passer le dimanche 

jours s'en servir pour faire des colis) et en montagne pour la remise des prix dans 

vous trouvez tout cela. Qu'en Vallée d'Aoste, des concours de ski organisés sans aucune 
vieux pays de langue française, paraisse un finalité sportive ... 
journal comme J'Union Valdôtaine, entièrement Et c'est intéressant de constater que ces 

AYANT PRIS CONNAISSANCE en ou 

rédigé en langue française, c'est un scàn- quatre ou cinq messieurs se prennent ces de prinCipes établis par nos Statuts; 
dale. Que la Vallée d'Aoste ait droit à son plaiSirs politiques sous le manteau du libé- EXPRIME 

tre de l'opposition constante de certains sec­
teurs de la haute bureaucratie à l'application 

autonomie pour des râisons ethniques et lin. ralisme! son entière solidarité envers les membres 

gUistique's, c'est un scandale aussi. (NOliS a- Mais . essayez de demander aux I/;ens de du Parlement Sicilien et revendique le droit 
vons droit à l'autonomie, disent·ils, pour des Bionaz, de Rhêmes, de Valgrisanche s'ils con- de liberté, de délibération et d'opinion; 
raisons Climatiques,... cela dépend du ther- naissent M. Pedrini, étudiant résidant :l Tu- AFFIRME sa ferme volonté de défendre l'es· 
momètre). Que les Valdôtains crient Il mai- rin, M. Perruchon résidant à Turin, M. Bo- prit et la lettre de ses Statuts ayant une 

h valeur constitutionnelle; tres c ez nous Il après avoir été écartés de na étudiant, M. Ramera étudiant aussi. Les 
l'administration et boycottés dans les usines ont-ils déjà vus chez eux? 

de leur pays, c'est encore, pour ces me!'sieurs Qu'lIs s'adressent à eux en patois. Sauront_ 

du Il Monitore Il, un scandale des plus graves. ils leur répondre? Qu'ils leur posent des 

* * * questions ayant trait à la vie de la montagne; 
Cette campal/;ne antivaldôtaine est bien cel- ils auront à s'amuser de cette soi-disant Il op­

le du vieux nationalisme, qui reparaît sous position Il. 

Je manteau des libéraux. Vieille musique, vieil· L'unique chose qu'ils pourront attendre d'eux 
le rengaine que les Valdôtains reconnaissent c'est l'envoi de leur journal toutes les se-

tout de suite, même si elle est jouée toutes les maines 

semaines sur des tons différents. Si cela est A la 

sans 

veille 
frais 

des 
d'abonnement. 

élections administratives 

DENONCE 
à l'opinion publique les 'mensonges et les· calom­
nies de la presse mal informée et de celle 
qui s'obstine à fausser délibérément la vérité; 
FAIT APPEL au Gouvernement afin qu'il 
intervienne énergiquement · contre toute ma­
noeuvre et tout sa'botage à l'adresse des Sta .. 
tuts de la Vallée dAoste, dans l'intérêt du 
développement organique des rapports entre 

l'Etat et la région Il. 

Fin an C es le libéralisme, mieux vaut qu'il meure, qu'il certains Il financiers Il nous ont fait compren-
dre qu'il serait Il peut-être Il opportun, pour Le C s'l t 1" t 1 b d t passe, comme dit M. Cajumi, Il fra i partiti on el es appe e a vo er e u Ige. 
des raisons de politique générale, qu'on s'al M l' F' 1'"' 1 

Il storici Il ossia deI tempo che fu. Imbalsa- - , assesseur aux • m·ances, ng. I! resla, e 
lie avec ces gens·là. Nous disons: non me,rci. présente au Conseil et donne toutes les ex_ mazione dignitosa che tuttavia preferiremmo 

all'equivoco di un partita liberale che, sotto 

ii manto dl una gloriosa tradizione, sia ten. 
tato di contrabbandare Ja poIitica dei con_ 
servatori e magari dei 

Cette contrebande se 
sous le manteau du 
prétexte de llb~ralisme 

nostalgici Il. 

fait depuis longtemp~ 

(1 - Monitore Il • Sous 

OD voudrait Qlle lei 

S'il y avait d'autres libéraux, qui ne 5e 
soient pas dressés contre nos revendications, 
qui aient fait de la critique loyale, nous pour­
rions toujours arriver à une entente. Mais 
ceux qui ont travaillé contre le pays n'ont 
pas le droit de le gouverner. Qu'ils aillent 
au diable. 

Atevu 

p!ications voulues . 
L'examen du budget occupe plUSieurs heu-

l'es, Plusieurs .variations sont demandées et 
enfin il est approuvé. 

Le budget prévoit un montant de lires 
743.145.000, pour les travaux publics ; de L. , 
437.880.000, pour l'instruction publi.que; de L. 

106.000.000, pour j'&stistance et la bienla1-

la Vallée. Cette vaccination générale du bétail 
a déjà été faite l'année dernière et grâce à 
cela l'aphte n'avait pas fait son apparition en 
VwUée d 'Aoste. 

Grâce à l'oeuvre prévoyante de la Région, 
cette année aussi, la vaccination aura lieu 
au grand avantage des agricudteurs. 

Travaux Publics 

M. l'a,ssesseur Bionaz soumet au Conseil 
un vaste programme de travaux publics en 
expli'quant sur la bas'e de quel critérium il 
a été dre,ssé. Le Conseil, après avoir dis­
cuté longuement les propositions de l'asses­
seur, les approuve dans leur ensemble: 
Route Aoste-ArpuiIles-Excenex L . 40.000.000 ;: 
Construction d'une maison pour les employés: 

à St-Etienne L, 60.000.000 ; 
Pont sur la Doire à Avi,se L. 40.000.000 
Route Ayas-Champoluc (tronçon Ayas-Bisou) 

L. 25.000.000; 
Constvuction d 'écoles à 
Route de Bionaz 
Goudronnage de la 

tronçon 
Route Cogne-GimilIian 

Antagnod L . 15.000.000; 
L. 22.000.000; 

route de Cogne, 1er 
L. 40.000.000 ; 
L, 19.000.000; 

Goudronnage de la route du pont d'Entrèves 
à La Palud L. 20.000.000 ; 

Route Salirod-Chais,son L. 26.000.000; 
Route Les Fleurs-Eaux Froides L. 40,000.000 ; 
Goudronnage de la route d'Issogne L.6.000.000 ; 
Route Gres,san-Jovençan L. 5,000.000: 
Route La Thui,le-Arpy L. 8.000.000; 
Route St-Germain-Ci,seran 

Ecoles de Pont-Bozet 

Houte St-Denis.Chambave 

Route de Féni.s à St-Marcel 
Route de Verrayes 

(&witt p . 2) 

L. 20.000.000; 

L. 12.000,000; 

L. 22.000.000;, 

L. 10.000.0001:_ 

L. 40.000,000;, 
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Au Conseil de la Vallée· UNE INITIATIVE DI6NE DE LOUAN6E 
(Suite de la 1re page) On ne saurait trop féliciter l'administration tant le contenu de cette lettre ne regardait 

Les subsides suivants sont approuvés: à soney S .J.(Bie1ciuken et Biel lni.) L.340.800 ; 
Arvier pour la route sur le ru Ponteille L. LLilianes (Charnpriond) L . 89. 040; P erl oz 
800.000; à Cogn e pour la construction de (Rechanté) L. 72.525; Pon t St·Martin (Sti­
ponts L . 4.000.000 ; à Courmayeur pour les liano et Magdeleine) L. 411.240; St-Christo­
routes du Val Ferret et du Val Veny L . phe (Nkolin et Angelin) L. 744.571; St-Ni-
8.000.000; à Fontainemore pour la construc- colas (Evian) L. 138.096; Torgnon (Ronc sup .. 
tion d 'un pont .sur le Lys L. 500.000; à Gres- Ranc int., Valleil ei Masod, Chef-lieu) L . 
soney pour un pont à Lonatten L . 3.200.000; 503.160; Villeneuve (Chef-lieu, Bruillen) L. 
à Issime ,pour des travaux le long du Lys 2,260.000; Donnaz (Ronc de Vache) L .3.559.800; 

du théâtre. cinéma Giacosa qui a voulu ces 
derniers temps offrir au public valdotain 
quelques films parlés en français . D 'ailleurs, 

les deux derniers en date uJustice est 
faite 1/ et Il Dieu a besoin des hommes 1/ n'a· 
vaient pas seulement l'avantag~ d'être par-
lés en français, mais aussi ctlui d 'être deux 
fi lms excellents. 

"JUSTICE EST FAITE" 
L. 4.000.000; à Montjovet pour la reconstruc- St-Marcel (LLllaz) L. 4.301.910; Valpelline "Justice est faite Il, qui a obtenu le pre· 
tion du pont su r la Doire L .3.000.000; a (Chef-lieu) L . 3.526.572; Mor gex (Moutrottier, mier prix international il l'exposition de Ve­
Morgex, pont sur Je tOrrent Ruillard lires Ruillard et Biolley, la Rhuile, Prévillair, nise, peut se dire un film à thèse. II veut 
1.500.000; à Pollein, asile et bureaux lires Dalley et Lavancher, Vil lair ) L . 10.644.783; dém ontrer, e t démontre excellemment, qU'u u 
2.500.000; à Quart, école de Jeanséaz lires Chail and (Quinçod) L . 1.680.000; ls,sime (a- jugement prononcé par des hommes est sub-
4.000.000; à Valpell ine, mur de soutènement queduc principal) L. 13.000.000; Arnaz (a- jectif jusqu'au ridicule. 

près de l ~église, L . 2.800.000 ; pont sur le queduc ,communal) L. 7.200.000; Brusson (:- Une doctoresse d ' origine étrangère qui 
Buthier L. 4.500.000. queduc communal) L . 7.200.000. exerce sa profession il Paris, fait :l son 

M. l 'assesseur Blonaz propose ensuite que amant, sur la demande expresse de celui-Cl, 
Lignes électriques l'Administration dresse les projets des routes 

suivantes: Marseiller-Verrayes; Roppoz-Roisan; 
Ollomont.Gla·ssier; Brissogne-Chef·lieu; Antey-
La Magdeleine; Fabrique-Champdepraz; Quart-
Vi,lIe sur Nus ; Plan de Br un-Perloz; Fénis-
~t- lVJarcel; Dzovenoz-Bionaz. 

Le Conseil a voté il l'unanimité le pro-
gramme suivant de subsides pour la construc. 
tian de ,lignes électriques (haute tenSion) pour 
un montan t de L. 15.000.000 ainsi partagé: 

Antey (Lies) L . 400.000; BrissQgne (Grand 
Fauves) L. 500.000; Brusson (Estoul) L.540.000; 

une p~qûre qui met fin pour toujours à ses 
souffrances causées par un cancer ne lais · , 
sant plus aucun espoir de guérison. 're l est 

Aqueducs 

le point de départ et telle la raison allé_ 
guée par Elsa Lundestein pour justifier son 

acte. C'est en somme un cas d 'euthanasie . 
Mais deux circonstances compliquent la <lues­

Chambave (Parléaz et Chandianaz) L.600.000; tion et font naitre des doutes touchant la 

Châtillon (BeHecombe) L. 1.800.000; Gresso- sincérité de l'accusée: la v ictime, si nous pou­Le Conseil étudie ensuite un programme de 
subsides pour la construction d'aqueducs 
pour un montant de L. 91.834.000. 

Ces subsides sont attribués comme suit : 

Antey (Buisson, Grands Moulins) L . 273.000; 

ney !St-Jean (Cha mpsil - Trino, La Matten-
Steina-TribeIchius, L a Blatta) L. 2.000.000; 
Villeneuve et Aymavi'lle (Champleval-Saubu­
rey·Bertola, Bruillen.Comagnaz et l ssogne) L 

980.000; Valpelline (Fripponière dessus et des­
Aoste (Ex cenex) L. 228.000; Arnaz (Forprou- sous, Prelé) L. 380.000; Villeneuve (Champ-
vé, Champ) L. 155.250; Arvier (Mecox, Cha- Jong R . dessus, Champlong, Mar t ignon- osalre-
min, BaLse Pierre, Chamençon) L. 735.600; Péranche-Cr oix Blanche ) L. 400.000; Nus (Ba­
Ayas (Frachey) L. :JOO.O?O; Aymavilles (Cha. rave x-Praz e t Fontane) L. 1.400.000; Ayas 
naberta et Turlin, Poignon, St·Roch) L.615.936 ; (Champoluc) L. 6.000.000. 
Bionaz (Chez Noyer et Vagère) L . 591.000; 

Br1ssogne (Munictpe et Primaz, Vaud, Pou- Routes régioualt s 

yet, Etabloz dessous) L.414.000; Brusson (Fon- Le Conseil décide ensuite que les routea 
taine, Déla) L. 111.000; Challant St-Anselme 
(J::lochey) L . 46.680; Chambave (Promassaz, 
i\I1ontcnarey, Chandianaz) L . 157.200 ; Chamois 
CorgnoJa, Lieussel, Paroisse et La Ville) L. 
1.1:l:J.tluO; Champdepraz (Losson et Cugnonaz, 
Cnevrere, Chef·lieu, Fressey et Gettaz) L. 
444.uOO; Champorcher (Le Moulin, Mellier, 
Chef·heu) L. 2.592.000; Charvensod (Les Gor-

suivantes seront désormais classées régJOnales, 
etant donné leur importance: 

Pon t St. Martin-Gressoney La Trinité; Pré 
St-Didier-Planpluzier; Variney-Valpelline; Châ­
tillon-BreuLl; Ver rès-St-Jacques; Sarre.Cogne; 
Aoste-Eaux Froides; Hône-Champorcher; Vil · 
IEneuve-Va lsavaranche; Introd.Rhêmes N. D.; 
1/ alpelline-Bionaz; Valpelline-Ollomoni. 

l'es) L. 142.800; Châtillon (Conoz, Pissin Des- La somme de L. 16.000.000 est votée pour 

sous, Crêt Blanc, Crétadona, Chavod, Tour r achat d'un ,grand chasse-neige mécanique; 
de Grange, Plantin, Fressoney et Le Roncl trois auir es plus petit,s seront aussi achetés 
L. 1.869.000; Cogne (Lillaz 2ème tronçon. pour un montant de L . 6.000.000. 
Chef-lieu) L . 1.838.266; Fontainemore (Vuyo, 

Tya, Ronrubin, Colombit, Hiri Dela, Castel, Tourisme 
Vernettaz et Azarey, Bonin, Rongené et Pes­
sa) L . 2.295.600; Gressan (Coasod et Leyset· 
taz, Gerdaz, Barrier, La Grale et Les Fleurs) 
L.1.551.201; Issime (Chanton de Niel) lires 
504.000; La Salle (Villarisson) L. 312.000; Li!­
lianes (Costey, Vallomy, Arie) L. 593.805 ; 
Montjovet (Montat, Giseran, Grandôel, Tzé­
no, Janton, Estaod, Tofo) L . 693.000; Nus 
(Praz, Berravez et Issologne) L. 1.624.812; 
Ollomont (Croux, Fontaines et Rey) L. 252.000; 
Oyace (Prelé) L . 30.000; Perloz (Praz, Tour 
d 'Héréraz) L. 822 .000; Pollein (Chenières) L . 
242.000; Pont Bozet (FoIliettaz Chef-lieu et 
Pialemont) L. 120.000; Quart (Verney, Ville­
franche 2ème tronçon, Jeanceyaz ) L.701.940; 
Rhêmes N. Dame (Chaudanaz et 'Pont) L . 
174.000; Rhêmes St-Georges (Plampraz et Vieu , 
Mougnoz et La Presa) L . 232.080 ; Roisan 
(Ladret, Closellinaz, Gorrey Champapon) L . 

405.477; Sarre (Ranc Remise, Chezalet, Mou­
lin, Bellun) L . 982.914; St.Cristophe (Leme­
ria, Meysattaz) L. 206.400; St·Denis (Gubioche, 
Cuignon, Plau) L . 1.253.400; St-Nicolas (Ra­
voise, Gerbore, Chaillod) L. 335.400; St-Oyen 
L. 720.000; St·Pierre (Alleysin, Comba, Ve­
tan) L . 2.412.000; St-Rhémy en Bosses (Barral, 
Prédumaz, Pleiney, Cuchepanche, Ronc) L. 
799.308 ; Tor.gnon (Vesan Sup., Chate,l, Ber­
zin, Etirai, Verney) L . 344.547 ; Valtournanche 
(Lacanche St-Léonard) L. 168.000; Valgrisan. 
ohe (Chère et La Bettaz) L.672.827; Ver­
rayes (Cart et Grossaix, Marseiller, Vevoz 
Inf. et Sup., Baravète) L . 194.220; Villeneuve 
(La Crète) L . 688.200 ; Antey St-André (Fier­
naz, Chef-heu) L. 723.000; Arnaz (Encheche. 
Echalogne, Arsine, Meriou) L.239.790; Arvier 
Livero1gne, Moget) L . 54.000; Ayas (Periax, 
Champlan) L. 370.800; Aymavilles (Chef-lieu, 
Ozein) L . 609.422; Bard (Chef-lieu) L.288.000; 

neufs, Bionaz . (Chentre et Balmes, Cloux 
Lo Vianoz et QueUod) L. 1.453.200 ; 
(Extrapiéraz, Plan de Vollon) L. 

Challa~t S. A. (Tilly) L. 240.000 ; 

Brusson 
543.000; 

Challant 
St. V. (Targnod) L . 249 .495; Chambave (Mou­

lin) L. 210.000; Charvensod CPéroulaz et St. 
Pantaléon) L. 72.000 ; Fénis (Montplanet et 

DJ"uges) L. 90.000; Gressan L . 42.000; Gres-

M. l'assesseur Deffeyes pr opose au ConseiJ 
une souscription de lires 5.000.000 pour la 
constru ction d 'un télésiège de Valtourn anche 
il Chamlève. Cette somme est votée. 

Après avoir fait un exposé s ur la . situation 
du Refuge Torino au Col du Géant , M. l'as­
sesseur propose que la Vallée cautionne un 
emprunt de L . 70.000.000 pour les sec­
tions de Tu rin et d 'Aoste du Clu b A],pin 
afin qu 'e lles puissent reconstru ire entièrement 
ce refù.ge si important pour l e tourisme in· 
tErnationai. 

Le Conseil vote ens ui ie la somme de L . 
jO.OOO.OOO pour l a ,construction d 'une maison 

à Aoste dans laquelle seront logées les fa­

mill es qui dev ront q uit ter les maisons qui 

seront démolies dans la v ille, pour l'élargis­

sement des rues ou la mise en valeur deG 

monuments historiques. 

Ceux qui ont parcouru, même sommaire ­

men t, ce compte-rendu des délibérations que 

vient de prendre le Conseil de la ValLée, 

ont Icertainement compriS leur importance. 

Les travaux qui vont être entrepris sont 

destinés à transfol1mer en partie le visage 

de notre pays, à porter le progrès et II! bien­

être là où ils seront exécutés. Nouveaux rus, 

nouve,lIes routes, ponts, aqueducs, lignes é· 

lectriques, .perfectionnement dans l 'élevage du 

bétaiJ, nouvelles maisons, voilà en peu de 

de mots ce qui sera fait. Voilà le bilan de 

notre autonomie, de ce .système politique que 

n ous avons forgé et dont les résultats cons· 

tituent la meilleure réponse que nous p uis­

sions faire aux détracteurs de notre Adminis .. 

tration et de notre Pays. 

REIUERCIEMENT 
Les sociétaires de la Laiterie N. 3 de Mey­

sataz (St-Christophe) remercient le Conseil de 

la Vallée du subside généreux (L. 78:3.500) 

qu'il leur a accordé pour la construction 

4e la Laiterie nouvelle. 

vons l'appeler ainsi, a laissé par testament 
a sa compagne uT)e fortune considérable; de 
plus ' l 'accusée s'est éprise d'un autre homme 

quelques mois avant de tuer son amant. Ne 
se pourrait-il donc pas que le geste de l'ac· 
cusée ait été dicté, plus que par la pitie, 
par l'intérêt ou la passion coupable qui lui 
suggéraient de se débarrasser de son premier 
amant? 

Sept juges populaires, appartenant à diffé · 

rentes classes sociales, sont appelés à juger 
ce cas. Pas un ne s'efforcera de le jolger 
objectivement, de sortir tant soit peu de sa 
propre peau pour se mettre dans celle de 
l 'accusée, qui est une u irrégulière Il sans douM 
te, mais irrégulière parce que u déracinée, 
et déracinée parce qu 'elle a dû laisser loute 
jeune son pays pour aller gagner son pain 
à l'étranger. D'ailleurs, femme selon toutes 
les apparences très supérieure à ses juges 
par son courage, par son in telligence. et mê­
me par sa nouvelle morale, il paraît très 
improbable qu'elle ait pu agir autrement que 
par devoir, - ce quelle croyait être son de­
voir envers le malade, qui lui avait demandé 
de mettre fin il ses jours sans l'avertir, dès 
que son cas aurait été désespéré. 

Un des juges, ancien militaire, farouche­
ment conservateur, fera retomber sur l'ac­
cusée sa haine contre les irréguliers. Un se· 
cond, qui a quelque raison de douter de 
la fidélité de sa femme, verra unique;.neni 
dan s l'accusée la femme qui s'est eprise 
d'un autre homme avant la mort de celui 
qu'elle avait aimé e t disait d'aimer encore ; 
tous, plus ou moins, ceux favorables comme 

ceux défavorables à l'accusée, se laisseront 
influencer ou plus exactement hypnotiser 
par certains rapprochements qu'ils font en­
tre la vie de l'accusée et leur vie propre; 
c'est uniquement d'après ces rapprochernent~ 

superficiels, ces ressemblances partielles, ex­
cessivement favorables ou excessivement de· 
favorables à l 'accusée, qu'ils jugeront cette 
dernière. 

Ces pauvres êtres, appelés à juger un rle 

leurs semblables, nous les voyons dans leur 
vie privée, entre deux audiences, aux prises 
avec des difficultés ou bien (c'est le cas 
d 'un d'entre eux) dans une de ces circonstan. 
ces rares qui nOU8 font voir la vie en rose. 
Et cette vision pessimiste ou optimiste de la 
vie et de la société se transforme, par un 
jeu psychologique compliqué mais fatal, en 
de l'antipathie ou de 'la sympathie pour l'ac­

cusée. Et c'est bien il cela que se réduit 
en dernière analyse ce jugement qui devrait 
être impartial: à la sômme algébrique des 
sympathies et des antipathies. Elsa Lundes­

tein a été condamnée parce Qu'elle n'avait 

pour elle que trois sympathies contre qua· 
tre antipathies. Mais si au lieu du juge qui 
doutait de la fidélité de sa femme, par exem­
ple, on en avait choisi un qui fût CQCU sans 
le savoir, Elsa Lundestein aurait été acquit­

tée. 

Que dis-je? l'acquittement de Elsa n'a dé· 
pendu que du retard d'une lettre. Un des 
juges à qui elle était antipathique, reçoit, 
immédiatement après que le jugement est 

rendu, une lettre qui lui arra che ce cri : 
:1 Ah! si je l'avais reçue un peu plus tôt, je 

n 'aurais pas condamné l'accusée D. Et pour· 

nullement la conduite de l'accusée mais cel_ , 
le du juge. Elle lui annonçait que son aman-
te s'était suicidée. Or cette femme, dont il 
ne voulait plus, parce qu'il désirait en é­
pou ser une autre, s'opposait il son mariage, 
ce qui le rendait furieux contre les irrégu­
lières en général. L'obstacle tombé, son ani­
madversion tombait également, elle devait 
même être remplacée par de la pitié et du re· 

mords, car son amante s 'était suicidée a cau­
se de lui. II n'y a pas d'erreur, s'il avait 
reçu cette lettre avant la sentence il aurait 
é té pour l'accusée, ne fuLce que pour se 
donner l'illusion de réparer par de la. clé· 
mence envers une femme (clémence Qui ne 
lui coûtait rien) le tort qu 'il avait fait il 
une autre; c'est de la bonne psychologie. 

Et tout le film est ainsi, bonne psychologie, 
critique objective de notre sotte présomp­
tion , satire amère aussi, comme est amère ,. 

d'ailleu rs la vérité et la vie. 

(La tY"a'lilt'ie de l'espace non8 obl'ige de 'l'e"Wvoyer 
au prochain nnméro la pm·tie 1"ega'rdamt te jilm, 
« nielt (! ùesoin des hom1ues». 

REBOISEMENT 
Lundi 2 avril, au cours d'une cérémonie 

revêtant la plus grande simplicité, l'on a 
commencé le r'eboisement de la plaine d 'Arnaz. 

Ont participé à cette cérémonie MeSSieurs 
les Assesseurs de la Région Flavien Arbaney, 
géom., Pierre Fosson, exp. ind.; le Chef du 
Département forestier du Piémont, M. le Dr 
Francardi, M. le Conseiller régional August.! 
Valleise" géom.; l'Inspecteur forestier M. le 
Dr. Doveri, le Directeur adjoint du Bureau 
régional du Travail, M. ScoIlica, M. le Syn .. 
dic, M. le Curé et les écoles d'Arnaz au 
complet. 

M.me JOLY, institutrice, a brossé un ta­
bleau historique de l'influence que les plan· 
tes ont sur l 'homme, elle en a signalé de 
façon spéCiale les avantages en montagne 
pour la contribution qu'elles apportent a la 
défense contre les a valanches et les éboule­
ments en général. Elle a terminé en rappelant 
les récents désastres dont la cause principale 
réside dans le déboisement irrationnel de 
vastes étendues et elle a insisté sur la né­
cessité d'y pourvoir d'urgence par une oeu· 
v re intense de reboisement et la création 
d'llDe nouvelle conscience forestière. 

Monsieur .scollica, Directeur du Bureau ré­
gional du Travail, a rappelé que le Ministère 
du Travail a décidé de contribuer :l ,cette 
oeuvre de reboisement en instituant des chan­
tiers·écoles pour les chômeurs, unissant ain · 
si deux initiatives pleines de mérite. Il a 
continué en remerciant les autorités régiona­
les et a affirmé que tout ce qui pourra ê­
tre réalisé en Vallée d'Aoste à cet effet 
leur est dû, soit par l 'activité qu'elles ont 
déployée il Rome, soit par la direction des 
travaux dont elles se sont chargées et l'aide 
financière qu'elIes ont donnée. 

Nous devons Signaler avec pl<;\isir, à cet 
égard, l'oeuvre déployée à Rome auprès de 
la Commission centrale du Travail par M. 
Fosson, Assesseur à l'Industrie et au Com­
m'erce, en sa qualité de membre de ceHe 
Commission comme représentant de la Val­
lée. 

La Commission sus-mentionnée a, en elle t • 

dans sa séance du 13 mars dernier, approuvé 
pour notre Région les chantiers-écoles ci.a­
près: 

Quart . Côtes du Château ; 
Saint·Christophe - Côtes de St-Christophe : 
Arnaz - Plaines d'Arnaz; 
Nus - Cleyves de Lignan; 
pour un montant de L . 8.369.994. En te­

nant compte d'un même montant qui sera 
versé par l'Administration régionale nous a_ 
vons un total d'environ 17 millions de lires 
à dépenser ce printemps. 

D 'autres projets de chantiers-écoles de re­
boisement ont déjà été préparés. Nous s"'u­
haitons qu'ils puissent être portés à bOIl port 
comme ceux qui viennent d'être approuvés. 

Un rendez-vous valdôtain à Turin 
M. Ephyse Perret de l'Hôtel Edelweiss Pot 

du St-Ours il Cogne, a le plaisir d'annoncer 
aux Valdôtains qu'il vient de relever à Tu· 
rin le Restaurant 1( Due Mondi Il 3 Via Sa. 
luzzo, tout près de Porta Nuova, et qu'il 
sera heureux d'y accueillir tous les bons 
gourmets, auxquels il peut assurer un ser­

vice et une cuisine SOignés aux prix les 
plus modérés. 

1 
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LA GUERRE DES SALASSES N'AURA PAS LIEU 
par SA INT LOUP 

(Rep roduit de la « Tribune de Gelleve. avec l'au/orisalioll de l'Au/eIn") 

Il m 'est arrivé de rencontrer dans la mon- ces vallées qu 'i ls trouvèrent incultes, sall­
Lagne OLI dans les rues de Courmayeur des vages, hostiles . Ils y tr acèrent des chemins, 
géants blond~ auX mains r udes et des fille3 régularisèrent les ('ourants d 'eau, défrichèrent 
",IX cheveux de lin, Visages taillés à coups 1<. forêt primitive, 3000 ans avant J.C,!"". 
de hache, muscles terribles faits pour his,ser Toute civilisation prospère attire l'ennemi 
sur la voie cie la Poire , au Mont-Blanc, quel- moin,s bien partagé parce que san s génie ou 
que sac ' de charbon ou Monsieur Durantin, fixé sur des terres ,moins fertiles , 163 ans 

Cf' qui Est la même chose." Ces hommes après la fondation de Rome, le p ays des 
'i'eprésentent les survivants des Sala,sses de Salasses fut envahi par des Gaulois con-
1" Gaule Transpadane, venus peupler ces val- duits par Bellovèse et Ségovèse. Trois siè­
lées dans le nuit des temps, cles plus tard, Congolitan et Aneroeste, au-

Par q uel mirac le de xénophobie, quelle con- tres princes de la Gaule viennoise et narbon­
sanguin ité de clan, ces noyaux ethniques purs naise, r avagèrent le pays, Annibal emprunta, 

se sont-il s maintenus contre la mar ée de diLon, la va:'Jée pour marcher sur Rome. 
1 'humanité crépue et lippue qui monte à Il fut harcelé par les fé roces montagnards, 
l'assaut des montagnes depuis le bassin mé- mais lui ne fais a it que passer. Un siècle et 

diterranéen? C'est ce que nous saurons, le jour 
où la science officielle appliquera à l'étude 
des races humaines l'honnêteté intellectuelle 
qui lui permet de réahser des miracles dans 
le domaine de la race chevaline! Ce,s Salasse;; 
survivants son t ce que l 'on appelle en pays 
benbère : « des hommes de Grande 'lente», 
des seig neurs primitif,s. Ils peuvent être gui _ 
des, bûcherons, négociants ou chauffeurs de 
taxis dans leur vallée, sou s le ' complet ves­
ton ou la bure du montagnard Hs restent 
durs, âpres au gain, ardents défenseurs de 
leur bien, cabochards et témér aires. Ils ont 
gardé « le goût de la peau dE; l'aura ch » oh, 
merveille! Avec les derniers b arbares des 
iies S candinaves, de F landre, de Germanie, 
de Suiss·e, d 'E-cosse, d'Irlande, de Bretagne, 
du pays Basque, ils . l'achètent nos péches 
(l 'intellectualisme qui menacent de tOUt em­

porter au chaos ! 

demi après le grand fracas des a rmes car­
thaginoises, les Salasses avaient r etrouvé in­
dépendance et p r ospérité. Ils exploitaient des 
mi n es d 'or, de cuivre et de fer, vendaient 
l'eau de la D oire, très cher naturellement , 
aux agriculteur,s de la plaine. L es Romains 
devaient s'intéresser à cette puissance écono­
mique naissante. Ds n 'y manquèrent point. 
Jules César, Consul et Dictateur perpétuel, 
so umit les Salasses, leur ôta leurs mines et 

leurs terre,s, puis, toujours éclairé par sa 
clémence politique, leur en rendit l'usage 
moyennan t tribut. Les Salasses oubliaient de 
payer le trrbut, i!s rançonnaient les envoyés 
de Rome, volaient les d eniers que César en_ 

voyait en Gaule par le Petit Saint-Bernard. 
La guerre d'indépendance dura longtemps. 

Rébellions et répressions se succ-édèrent jus­
qu 'au jour où, Octave César ayant mis fin 
à la guerre civile en l'An 729 de Rome, il 

Leur présenc2 en Va.! d 'Aoste n'offre pas cnvoya contre les montagnards Terentius Var· 
seu lemen t un intérêt ethnologique. Elle consti­
tue un rappel d 'histoire devant le drame qu i 
nous menace, Les Salas,ses s'établirent dans 

l'apiculture valdôtaine 
en danger 

lon son lieutenant. La guerre fut acharnée. 
Pou r en terminer avec ce ({ maquis», Var­
ron offrit la paix moyennant une contribution 
en argent. Ingénus barbares, les Salasses lais_ 
sèrent occuper le pays par les Légions soit­
disant venues ·pour fai re rentrer l'argent. 
Lor,sque chaque vaHée fut stratégiquement te­
nue, les Romains, manquant à leur parole, 
3C saisirent des habitants. Trente mille fu-

Ce titre cache toute une tragédie, une cri- rent déportés , vend us comme esclaves sans 
se qui travaille depuis quelques années l'a.. possibilité de r achat avant vingt années de 
!.JlC" HUre oans notre Vallée et menace se- servitude, Huit mille hommes choisis parmi 
neusement de la porter a sa destruction com- les plus robustes furent in corporés de force 
pIète, si l'on ne trouvera pas immédiatemeni 
1111 femèae. 

Quel est, en effet, l'apiculteur qui ne 
constate depuis quelque temps le déveuple­
ment qui se fait dans nQS belles ruch es é­
parpillées sur les pentes de nos montagnes? 
CQntre ce dépeuplement Qn ne peut rien fai­
re individuellement, QU bien peu. 

Les causes de ce que nQUS venQns de dé_ 
plQrer SQnt CQnnues. Ce sQnt des maladies 
IUfectieuses CQmme l'acariQse (dQnt bien peu 

de pays dans nQtre Vallée sQnt exempts) la 
peste américaine et quelques autres m~ins 
fépandues ; en outre les traitements sans dis­
cfimination effectués sur nQS arbres à iruit~ 

au mQyen de prQduits arsenicaux. Que peut 
faire indiViduellement l'agriculteur cQntre ces 
ennemis? Bien' peu, CQmme nQUS l'avons dit 
plus haut. 

On ne peut Qbvier à cela que par l'assQ­
ciatiQn, par des cQnsQrtiums permettant de 
prendre des mesures prQphylactiques sur une 
vaste échelle mQyennant une actiQn . commune. 

Une tentative de libre assQciatiQn .\ déjà 

été faite ces années dernières, mais malheu­
feusement sans résultats appréciables, et ce­
ci non pas , à cause de la mauvaise vQlQnté 
des apiculteurs, mais plutôt à cause de la 
difficulté de se réunir, étant dQnné l'éparpil­
lement des intéressés. 

Il ne reste dQnc qu'une seule SOlution: la 
fQrmation d'un consQ~tium QbligatQire, CQmme 

cela s'est déjà fait ailleurs, sous l'égide du 
Conseil de la Vallée. Et ceci par un décret 
du Président de la Junte, qui a la faculté 
de légiférer en cette matière, et à qui, nQUS 
apiculteurs, nQUS nQUS adressQns avec l'es­
pQir de trQuver un appui mais aussi en 

J'assurant de ne pas ménager l'effQrt qui 
dépend de nQUs. 

Le CQnseil de la Vallée ne manquera pas. 
nous l 'espérQns, d'évaluer exactement l'impQr­
tance que l'apiculture a et peut avoir tQujours 
davantage dan$ ' un pays CQmme la Vallée 

d 'A oste, fait pour prQduire du miel de tQute 

première qualité. C'est une source de ri. 

chesse qu'il cQnvient de ne pas laisser tarir. 

Art/lLlr JUllill. 

dans les Légions destinées à servir sur les 
théâtres d'opérations éloignés, La nation sa­
lasse avait cessé d'ex ister. Ext incta ~or U)TI 

nalio est! 

(La BItUe a'l.! p 'l'ochCl';m, 1111.1JUi-I'O, où 1 'œute'l.!l' étaul'ira 
'WIl pm'allèle S(liBi8Bœn l, cl/ tre tes Sala88e8 li 'hJm' et 
ce l/ X rl 'aujow'd' /t ni). 

Vie de l'UIlion 
l!ieetioll de tJhalnlUlve 

Le Section de L'UniQn Valdôtaine de Cham­

bave a Qrganisé, dimanche 18 mars, un Grand 
Bal de nuit au salQn du Moulin, chez Per­
ruchon Pierre. Une foule nQmbreuse venue 
de tQutes les communes vQisines rem,:llissait 

bien vite la salle de bal. La nuit s'est passée 
dans la gaieté et la bQnne humeur valdô­
taine. Le beau temps a été de la partie. 
Il va sans dire qu'Qn a fait hQnneur au bon 

vin de Cham bave (dQnt la renommée s'é­
tend bien loin) , au fromage vieux, à la fQn­

tine, aux saucisses du pays. 
Mais la première pensée de la Section Ile 

L'UniQn a été PQur les familles victimes de 

la tragique avalanche de Rhèmes st _George'" 
PQur lesquelles elle a recueilli la SQmme de 
trQis mille lires, qui leur sera transmise par 
l'intermédiaire du Bureau d'AQste. 

A l'année prQchaine, qui nous verra . nQUS 
l'espérQns, aussi nQmbreux et unis que cette an­
née, et merci à tQUS les amis d'avoir répQn­

du à notre appel. 

L'Union de Chamhave 

~eetioll (le Fénilii 
Le 18 mars les membres de la sect ion de 

Fénis se sQnt réunis pour entendre le CQmp­

te rendu sur l'activité de l'année 1950 et é­

lire leur nQuveaU Comité Directeur. 

Ont été élus: PRESIDENT M. Ferr<it Gra~ , 
Emmanuel ; VICE-PRESIDENT, M. Bottel Jean 

JQseph; SECRETAIRE, M. Piccot Olive ; CAIt',­

SIER, M. Viérin Sylvius; MEMBRES, MM. Cui­

gnQn JQseph, Bottel Maurice. 

A nESSIG~É DE NUS 

La CONSOR rERI E de PRAZ tient ses ASSISES 
Messigné est un gros village de N us où 

la route se pour.suit vers Diémoz et Verrayes. 

A l 'ext rémité ouest du hameau, près des 
chaumières grises, détachée, un peu en de­
hons, face au mont St-Julien sur le versant 
de Fénis, on vo,it une maison ro,se recevant 
amoureuse à traver,s ses grandes fenêtres les 
baisers incessants d 'un clair joyeux soleil. 
C 'est le petit bâttment des écoles . Dans la 
salle au rez-de-chaussée la Consor terie de 
Praz, le l undi de Pâques, a tenu ses :Jssises 
annuelles: bancs d'écoliers, banquettes lon­
gues ado-ssées aux murs, chaises, tabourets. 
tout est occupé par de solides montagnardS, 

des montagnardes aus'si, recuei llie's, mais l'oei.l 
finaud, connai,sseur. 

Au pupitre siège le Président M. Deval 
Attilius, figure calme, pensive, faisant des 
interventions à point, à ses côtés l(~ se­

crétaire M. Hüaire Reboulaz, parfoiS jovial, 
donnant un compte rendu lumineux de la 

Consorterie. 
Des discws'sions s'engagent et notre vieux 

pato i,s marque son accent et ses expressions 

rudes . 
L a porte s'ouvre: on voit entrer deux avo­

cats et un colonel. Tout d 'abord une certaine 
panique dans !"a,s·semblée. 

Quoi! des avocats chez nous? La Consorte­
rie a _t-eLle des di fficultés? va-t-elle se lancer 
dans d 'interminables procès? Et ce colonel, 
représente-toi! la force au service du droit? 

Mais l'affaire s'éclai r cit vite. Ces messieur.s 
ne sont venus qu'en amis des bons campa­
gnards et de leurs t raditions. 

La discussion reprend son train ;plus ani­
mée: c'est gue dans un coin de la salle est 
cantonné g,a.iement un gros baril, se déversant 
en 'petits flots an imateurs dans une h aute 
« ,groll a» laquelle passe et repasse ,'micale­

ment de main en main avec le mot: « pourto ». 
M, !'avt. Filllietroz, Syndic de Nus, pro,fite 

de la bonne humeur générale en parlant sur 
le thème des corvées : elles marquent le 
diapason de l'amour pour le sol natal, on 
doit hâter . la r éalisation complète de la rou­
te carros,sable pour St-Barthélemy, ce val­
lon de toute beauté a lpestre qui doit avoir 
son avenir tourisüque. Et so us sa parole 
insinuante, la Consorterie de Praz vote, pour 
son compte, 150 journée·s. 

Enfin l 'heure de la votation est venue. 
L 'a,ssemblée se remue, de petits groupes se 
forment, on s'entend, on crayonne des feuil­
les b lanches qui vont s 'enfouir dans le pro­
fond chapeau du préSident. On passe puiS 
au scrutin de·s bulletins de vote, et M. le 
sec réta ire dépêche tout agilement. 

Sont p roclamés élu s: Président le même 
M. Deval Att i·liu s, on a r econnu ses mé­
rites; V. Président M. Chapell u Alexandre, 
iJut r e,s ,membre,s: MM. Praz Alexandre Deva,l 
Joseph , Favre Amédée; reviseur M. BruJard 
Baptiste, ultra octogénaire, le doyen de la 
Consorterie. 

Mais si on applaudit M. le Président D e­
val, on admire sa dame Constantine Porliod-

Comité de Relations Culturelles 
Italo-français 

Le public est informé que le (( Comité de 

Relations Culturelles Halo - Franr;ai')1 vient 
d'être formé à AQste. SQn siêge est 52 rue 
S<l]nt Anselme. 

Ce Comité a pour but, en dehQrs de la 
diffusion de la pensée française, de te~serrer 

dans le dQmaine intellectu .. l le:> ltens ami­

caux qui unissent les deux S'leurs latines: 
l'Italie et la France. Cela, . uniquemenl au 
PQint de vue intellectuel. 

Le CQmité PQssède dé jà une bibliothèque 
gratuite PQur ses membres, et pense pouvoir 

faire bénéficier d'ici peu les intellectuels vai ­
dôtains de conférences faites par des écri­
vains contempQrains ainsi que de récréatiQns 
cinématQgraphiques. 

PQur tout renseignement s'adresser à M. 
Guy Tercinod, Président du CQmité, 62, rue 

Saint Anselme. Heures d'ouverture: Mardi et 
Vendredi de 17 heures à 18 ,heures. 

Ce CQmité est strictement apolitique. 

JEUNES CHIENS de berger allemands pu­
re race, inscrits, à vendre. Villa Luigina. St. 
Vincent. 

A VENDRE à AQste, vigne avec maisQn­
nette, PQsitiQn splendide, eau PQtable. S'a­
dresser à M. ThéQdule Baptiste, 66, Rue CrQix 
de Ville, Aoste. 

Deval, gui nous a révélé ses sentiments si 
suavement romantigues dans sa beUe poé­
sie « Nocturne» au n. « été 1950» de la Re­
vue « Le FI,ambeau ll. 

Lombard Ange (toujours propr1étaire de la 
grande maison blanche à Lignan de St-Bar_ 
thélemy) arrive t rès en retard, et la grolla 
espiègle a connu sa soif et s'offre à l,e dé­

saltérer. 
Un des avocats ne ve ut pas se taire, il 

a bu lui aussi, rien payé; ne faut-t-il pas 

remercier, applaudir les nouveaux élus, et dans 
cette belle ambiance villageOise faire un ap­
pel au maintien de notre cher patois qui 
doit refleurir et être toujours chéri ~ 

M. le col. Bérard, préSident du C.T.V ., en 
ce ton cordial, familial qui le distingue et 
lui crée une auréole de sympathie, parle de 
l'union des valdôtains dans le bonheur et le 
malheur, de notre patois aussi, qu 'i! fa,ut 
parler « sensa lagne», des vignerons, etc. 

Salve d 'appl,aud1ssementsl 

L'assemblée, en ohoeur puissant entonne la 
chanson « Montagnes Valdôtaines )~ . On revoit 
encore, en leur attitude Singulière, Deval 
Joseph (dit Josè-Toni) et figu re rougeaude, 
la main gauche arrondie du menton à l'ce il 
pour intensifier la note, Baravex Aimé (dit 
Meimé dou pIero, buveur - entonnOir ), mine 
d'ancien gaulois, coiffé encore de son vieux 
chapeau pointu, tête et poitrine ['enveI'sée~ 

pour mieux lancer sa voix. 

Les quatre sont puis invités chez la famiUe 
du grand Favre Cyrénéen: une énorme ta_ 
ble, un vin du terr oir , haut en couleur, qui 
se fait supputer , déguster comme une chose 
rare. 

La voiturette, sans cheval, de l'avocat Fil­
liétroz, à travers le tronçon de la nouvelle 
route, nous ramène à ,la bourgade de Nu's. 

A l'arrivée, une grande ombre fait stop­
per la machine : des jurons lâchés aussitôt, 
quand l'inconnu, stupéfait, voit que c'est le 
Syndic du pays qui descend. C'est M. Pon­
setti di t « P inot» sauvé d'un ch QC terrible, 
il doit pour son bonheur, payer la bo uteille. 
On est donc chez lui: parfait, une bouteille 
poudreuse, contente de quitter son noir ca­
chot, chargée de 10 ans de veille.s, nous fait 
connaître un vin vieux, fin , aromatique, cou­
leur rosée, une espèce de Barolo valdôtain. 

Ah! comme notre bon cru nous prend au 
coeur et se fait savourer! 

Vignerons valdôtains, remontez, cultivez vos 
Vignobles, prodUisez des vins de q ualité, te­
nez en honneur d 'avo·ir dans vos caves de 
bonnes et saintes bouteilles pour les amis. 

Un des quatre 

A propos d'un procès 
M. le Président de la Junte, avt. Caveri 

ayant déposé une plainte CQntre le (( MONI: 

TORE JI, il se présenta au débat le 27 fé­
vrier à Turin. Ce débat fut renvQyé à la 

demande de l'avocat de MM. Ramera et 
Perruchon, 

l'audience. 
qui ne se présentèrent pas à 

M. le Président étant tQmbé ensuite ma-
lade, le prQcès a été renvoyé. 

Le (( MQnitQre » a mené un grand bruit 
su r ce renvQi. Mais PQurquQi n'a-Lil pas eu 

la pudeur de dire que M. Caveri était à 
Turin le 27 février, tandis que MM. Rameral 
et PerruchQn étaient absents? 

Un minimum de lQyauté serait nécessaire 
même dans les PQlémiques. 

Avis d'enchère 
Samedi 21 avril 1951, à 15 heures, vente 

à l'enchère publique par Qffres secrètes d 'un 
lot de 2248 ' plantes résineuses, à la mise ~~ 
prix de L. 5.917.000. Cahier des charges vi­
sible au secrétariat de la CQmmune. 

La Salle, le 22-3-1951. 

Le SyndiC: Carr~ Pierre 

Très touchée de tQUS Ie~ i(émoignages de 
sympathie reçus à l'QCC~il}Th de son, grand 
deuil, la famille d" regretté 

BRJAliT\:':t: ItIItJHEL 
ne pouvant rep.1er,cier individuellement tQutes 
les perSQnnes qui, de près ou de lQin , par 

leur présence QU leurs messages ont contri­
bué à adQucir sa peine, les prie de trQuver 

ici l'expression de sa vive recQnnaissance. 
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A TRAVERS LAVALLÉE S· p 0 R_T 5 .. .. 
Aoste . - Décès Naissance 'l'ZAN 

La ville d 'Aoste a appris avec regret la Une petite Lucie Marie est venue réjouir Résultats des parties du 25-3-51 (parvenues 

Résultats du 18 mars - S. B - Groupe A 
Charvensod-Poll ein: 774-751; Félin az ILSe­

ni n : 610-507, Félinaz J-Por ossan: 755-632. 
Résultats du 19 mars 

nouvelle de la mort de la très rév.de · Mère le foyer de M. Dujany Célestin et M.me , en retard). 
Marie Irène Dauphin, supérieure générale de née Vittaz Louise, ex émigrés. SERIE A: Cha llant St-Anselme-Br issogne: 
la Congrégation des Soeurs de Samt Joseph Nos souhaits et nos félicitations . Félinaz.Char vensod: 623 - 605; Poll e in-Félina7. 

858 .1285. S P 
d'Aoste. Soeur Dauphin était une grande per-
sonnalité qui 
Couvent. 

rayonnait sur toute la vie du 

Elle avait donné une extraordinaire im-
pulsion à la congrégation, qui en ces der­
nières années avait augmenté le nombre des 
oeu vres sociales et des asiles. 

Soeur Dauphin savait comprendre l'esprit 
valdôtain et c'est sur ce plan qu 'Elle avait 
toujours travaillé dans le dévèloppement de 
son activité. Cela explique le succès de tou­
tes les initiatives de cette Congrégation qui 
vit au contact du pays. 

Le souvenir de Soeur Dauphin restera gra­
vé dans la mémoire de tous ceux qui ont 
eu l'avantage de la connaître et d'en appré­
cier les vertus. 

Cbambuve. - Laiterie des OLLières 
'l'ous les sociétaires de la laiterie sociale 

des Ollières remercient vivement les Autori­
tés de notre administration régionale pour 
la subvention de lires 307.000 qui vient de 
leur être accordée. Merci aussi à tous ceux 
qui ont collaboré à cette réalisation, surtout 
M. Aimé Mathamel, Conseiller de la ValIée. 
M. le géomètre Louis Vesan est un de~ mem­
bres de la direction de cette laHerie. 

Voilà un beau travail accompli , gr :'.ice il 
notre Autonomie. COurage et union toujours 
plus étroite entre campagnards nous permet­
tront de faire encore beaucoup de choses 
utiles. Et maintenant on tâchera de (,tire du 
bon beurre et du bon fromage dan s cette 
belIe laiterie située au centre de la Colline 
de Chambave. 

Un sociétaire 

Châtillon. - Décès 
Avrès une courte maladie, supor tee avec 

un admirable sentiment de foi , M.me .Janin 
Marie, veuve Pession Dauphin, est 'iécédée à 
l'âge de 81 ans. 

C'était une femme énergique, intelligente, 
profondément religieuse. Elle a su transmet-
tre à sès fils des sentiments valdôtains qui 
leur font honneur. 

Une foule nombreuse l'accompagna au champ 
du repos. Puisse cette manifestation adoucir 

2e : 495-487; enin- orossan: 730-577 . 
Chezabt. _ Accident morlel SERIE B, GROUPE A: Pontey-Châtillon (C): Résultats du 25 mars 

Le 31 mars dernier un terrible accident 2720·1561. Char vensod Sen in : 829-699; Porossan-Pollein 
de route ravissait à l'affection de sa famille, 
Charbonnier Marie, âgée de 23 ans. 

SERIE B, GROUPE B: Nus-Villair: 1881- 484-553; Félinaz I-Félinaz II : 744-745. 
1354; Vi lle S. Quart-S t-Barthél emy : if!72-70ô. Classement proviSOire _ Série B _ GrollPe A 
Résultats du 1-4_51. Charvensod, Pollein , Félinaz J, Fél in az TI: L'Union Valdôtaine de Chezalet ainsi que 

toute la population présentent à sa maman. SERIE A, GROUPE REGIONAL: Chall ant 

à ses soeurs et à tous les parents leurs bien St-Anselme-Quar t: (Qu art gagnant) ; Verraye·s­
points 4; Seni n: poi nts 2; Porossan: points J. 

Résultats du 18 mars - Série B 
Gignod-Chézalet II: 748-662: Arpu illes-Sa in t­

Mar t in de Corléans : 555-489 ; Chéza let 1 (re­
St.Bar thélemy-Vil- pos). 

vives condoléances. 

F'oulaiuelUore. - Naissance 

St-Mar cel: (Verrayes oagnant ) ; Brissr,gne-St­
Christophe : 200-0. 

SERIE B, GROUPE A: 
Le foyer de M. Chincheré Pierino, membre 

de notre mouvement, et Madame, a été ré . 
joui par la naissance d'un second enfant, <lui 
a reçu le nom de Remo-Séraphin. Le par-

lair : 1275-996; Enal de Brissogne-Nus: 'l15-'i1G: Résultats du 19 mars 
Vil le S . Quart-Pollein: 1460-834. St-Martin de Corléans_Chézalet I- : 553-635 ; 

SERIE B, GROUPE B: Emal'èse-Pontey : 674- Chéza let II-Arpuilles : 685-672; Gignod (repos). 
314; Torgnon -St . Vin cent: 595-677; Châti ll 'lI1 Col. Résultats du 25 mars 

rain et la marraine, M. Vercueil Séraphin (repos). Gi gnod-Sl Mart in de Corléans : 778-607: Ché­
et son épouse M.me Chincheré Rosalba, sont CHAMPION AT « J UNIORES»: St-Chri sto- zalet I-Arpuil les: 614_544 : Chézalet II (repos), 
venus tout exprès de Paris pour le baptème. phe-St-Marce l: 498-847;; Quart-Br issogne 399- Classement proviSOire - Série B - Groupe B 

La section de l'Union Valdôtaine de Fon- 907. Gignod, Chéza let I: points 4; Chézalet II, 

tainemore présente ses félicitations aux pa- Classification proviSOire Ar,puill es: poin ts 2; St-Mar ti n de Corléans : 
rents et ses meilleurs voeux de prospérité SERIE A, GROUPE REGIO NAL : 1 Quart: poin ts O. 
au bébé. 

F. J. 

POI'ossau. - Décès 

5 jouées, 4 gagnées, 8 points; 
4, 8; 3 St-Mar ce l : 5, 3, 6; 4 

G,; 5 St-Chr istophe 6, 2, 4; 6 
seime: 6, 1, 2. 

2 Brissogne : G, 
Verrayes: 6, 3. 

Chal lant St-An-

SERIE B, GROUPE A (Basse Vallée): 

Le secréta ire: Cheney Parfait 

( 'OUPE lJION'I' FALÈR)1j 
La coupe Mont Fa lèr e de fio let, r éservée 

Emarèse : 6, 6, 12; 2 St-Vincent: 6, 4, 8 ' 
Pontey : 6, 3, 6; 4 Châtillon (Colline): 5, 2, 

pris avec douleur la nouvelle du décès. Hom. 4; 5 'l'or gnon : 6, 2, 4. 

Notre cher concitoyen Breuvé Michel n 'est 
plus. II nous a quittés au bel âge de 79 
ans. T~ute la population de Porossan a ap-

J aux éq uipes de la Haute Vall ée, à partir de 

me honnête et travailleur, père de famille SERIE B, GROUPE B (Haute Vallée ) : 
exemplaire, foncièrement valdôtain , M. Breu- Ville S. Quart: 6, 6, 12 ; 2 Enal de Bri s~o g ne; 
vé était estimé de tout le monde soit pour 6, 3, 6; 3 Pollein: 5, 2, 4; 4 Nus : 5, 2, 4; 
son attachement au travail que pour son 5 St-Barthélemy : 6, 2, 4; 6 Villair : ", 2, 4. 

amour du pays. CHAM,PIONN AT « J UNIORES»: 1 St-Mar-
Ses funérailles se sont déroulées avec un cel: 4, 3, 6 ;; 2 Quart: 4, 2, 4; 3 Brissogne: 

c'oncours extraordinaire d'amis. 4, 2, 4; 4 St-Christophe: 4, l , 2. 
Nous adressons nos condoléances émues à 

la famille et de façon toute particuliè re ~ 

M. le géomètre Ernest Breuvé, préSident de CHAMPIONNAT DE FIOLLET 1951 
l'Union de Porossan, et à M. Pierre Breuvé Résultats des parties jouées le 18 mars - S. A 

conseiller municipal. Porossan-Gignod : 738·837; Excenex LSignayes: 
(su spendu e); Senin-Excenex II : (sus'pendue a­

'l'our d'Hél'él'uz. - Fête JJatrùnale près 30 battues) ; Arpu ill es (repos) . 
Les jours 17, 18, 19 mars ont eu lieu les Résultats du 19 mars 

Quarante Heures, prêchées par M. le chan. Gi gnod.Si gnayes: 933-825; Excenex II-Poros­
Con sol et M. l'abbé Barmasse. Il y eut tous san:864-849 ; Excenex I-A r puill es: 834-831; Se­
les soirs un groupe nombreux d' auditeurs, nin (repos ). 
avides d'entendre les enseignements de notre Hésultats du 25 mars 
religion de la bouche de deux excellents Senin-Signayes : 1029-779; Arpuil les-Excenex 
orateurs. Les enfants en particulier suivi~ent II : 977-998; Excenex L Porossan: 960-830; Gi­

Sarre. a été di·sputée dans cette dernière 
comm une. 
vants: 

le I l mars. avec les r ésultats sui-

ÉQU I PES 
Sarre 

» 

Mo rgex 
La-Sa ll e 

» 

Derby 

T 
II 

III (les Ma ri es ) 

l 
II 

III 
IV 
V 
l 

ÉQUI PES JUN IOR 
Sarre l 

II 
La-Sa ll e l 

BA LLOTTAGE 
La-Sa ll e (Chabodey) III 
Sa rre l 

POINTS 

33 
2 I 

47 

la douleur de ses fils , neveux et parents. 
Les membres de l'Union Valdôtaine de Châ- avec attention et beaucoup d'intérêt les di!· gnod (r epos) . 

térents sujets traités. Résultats du 26 mars 

II 

,')9 

3 I 

3 I 

tillon présentent à tous les parents et en 
particulier à son fils Marius, membre du Co­
mité directeur de la Section U. V. Châtillon, 
leurs condoléances émues. 

Le Conseil Général et la Congrégalion des 
Soeurs de Saint-Joseph d'Aoste, v ivement tou­
chés de l'hommage de religieuse considé­
ration réservé à leur Vénérée Supérieure Gr. 
né raie 

Mère Marie Irène Dauphin 
expriment leur profonde gratitude à S. F.. 
Mgr Blanchet notre digne Evêque, au Cler­
gr d'Aoste et des paroisses, à la Junte et 
au Conseil de la Vallée, à la Surintendance 
des Ecoles, au Sénateur A vt. Page, au Dod. 
Imberti de la 1( Soie de Chàtillon Il, à l'Ins­
pecteur scolaire et aux Directeurs didactiques 
aux Instituts religieux ainsi qu 'aux Instituts 
d'instruction secondaire de la Villé, aux Ins­
tituteurs des classes élémentaires municipales 

d'Aoste, à toutes les nombreuses personnes 
qui" par leur présence, les prières, les é­
crits, les fleurs et autres témoignages d'es­
time, ont manifesté si éloquemment leOir 

reconnaissance à la chère Défunte, et pris 
part au deuil de la Communauté. 

Aoste, 2 Avril 1951. 

Le mari Ambroise, les fils Sylvain, Ernest, 
Edilius, Armand et Prosper, profondément tou­
chés de l'imposante manifestation d'affection 
donnée lors de la perte douloureuse de leur 
chère épouse et mère 

Bérard Léollilde épouse Bochet 

remercient toutes les personnes qui ont priS 
part à leur douleur. 

St-Pierre, le 9-4-1951. 

Le dimanche des Rameaux vit la co:nmu· Por ossan-Senin : 739-912. s K nion de tous les enfants, imités par un grou_ Classement provisoire par éqUipes - Série A 
pe de papas et de mamans. Notre bon Curé Se n in, Gignod , Excenex l , Excenex II: points 4 
a voulu souligner à cette occasion et faire Signayes, ArpuiIles , Porossan : points O. 

toucher du doigt que le Bon Dieu se sert vo-

Championnats Nationaux des Étudiants 
Voi ci les résultats obtenu s par nos athlè. 

Ion tiers des petits au coeur pur pour attirer 
à lui les grandes personnes. Dans l'aprèS 
midi eut lieu la Fête des Parents, sou , la di._ 

rection de notre curé, M. l'abbé Dallou, oit 
les enfants des écoles dirent à leurs pères 
et mères tout leur amour et leur reconnais­
sance par la représentation de petites scè· 
nes de théâtre, par la récitation de dialogues 
et de poésies, par des chants, etc .... qui inté­
ressèrent aussi vivement le nombreux public. 
M. le Curé et ses jeunes collaborateurs mé­
ritent toutes nos félicitations et nos plus 
sincères encouragements. M. l'abbé Barmasse 
Prit en outre la parole pour rappeler aux 
parents les devoirs importants et les graves 
responsabilftés qui leur incombent dans l'é­
ducation de leurs enfants, éducation qui exi­
ge, pour être efficace, la grâce divine et 
l'enseignement religieux. 

La fête de SeJOSeph, notre patron, fut 
célébrée avec toute la pompe habituelle, re· 
haussée encore par l'excellente musique de 
M. Truccato. Nos chantres s'y sont fait tout 
particulièrement honneur. 

DÉCLARATION de MORT PRÉSUMÉE 
Il Presidente deI Tribunale di Aosta, con 

decreto 9 febbraio 1951, su istanza di Talmet 
Umberto, residente a Gressan, per dlchia­
razione .presunta deI fratello Talmet Augusto 
Zaccaria fu Costantino, nato a Gressan il 
4 maggio 1901; ed ' ivi domiciliato, scomparso 
dal 1935, invita chiunque ne abbia notizie 
a farle pervenire al Tribunale entro il ter­
mine di mesi 6. 

Aosta, li 15 febbraio 1951. 

Il Cancelliere Capo deI Tribunale 

G. BERTANA 

Département de l'Agriculture 
et des Forêts 

Décret N. 24 

tes a.ux championnats nationaux de ski r é-
servés aux étudiants, qui se 
dernièrement à Bardonecchia . 
Descente slalom géant: 

sont déroulés 

Mademoisell e Marina Fresia 2ème sur 28 
inscr ites; M. elle Augusta Castelli 6ème sur 

vu le verbal de l'assemblée générale des 28 inscr ites. 

Prot. N. 505-6 

Le Président de la Junte Régionale 

usagers du Consortium d'irrigation a pluie 
de Ussel, commune de Châtillon; 

vu son propre décret n. 170 prot. n. 1834-6, 
en date du 9-11-1950; 

Descente slalom spécial: 
Mademoise lle Augusta Castelli 2ème 

inscri tes; M.elle Marina Fresia 4ème 
inscrites . 

sur 28 
sur 28 

vu l'art. 27 du Règlement 8 Mai 1904 n. Cham'pionnat de fond masculin (8 Km.): 
368; 

vu le D. L. 13·2.1933, n. 215; 
vu l'art. 4 du D.L.L. 7-9-1945, n. 545; 
vu la loi constitutionnelle 26-2-1948, n. 4; 

INFORME 

J ea n Chan u, étudiant, 13ème sur 88 inscrits ; 
Dario Nicol i, étudiant, 14ème; Perrin, étu­
diant, 17ème. 
Descente slalom spécial et géant. 

J ean Chan u, Ezio Sogno, Nicoli, VLgna, ql1i 
se sont tous classés dans les 25 premiers sur 

128 inscrits. 

Course de relais 3x5. 
Nicoli , Chanu , Perrin, tous 4èmes. 
Il fa ut noter que J ean Chanu , sur l'anneau 

de 5 Km ., a obtenu le deuxième temlls ab · 
so lu (24 minutes) . 
Triatlon étudiants (descente, slalom, fond). 

J ean Ch anu étudiant , Sème. , 
Classification par Surintendances 

les propriétaires des terrains dépendant dl, 
Il Consortium d'irrigation à pluie de Ussel Il 
en voie de constitution et tous ceux qui 
peuvent y être intéressés, que le verbal de 
l'assemblée générale des usagers, . tenue à 

Châtillon le 10 décembre 1950, restera dé­
posé aux bureaux communaux de Châtillon 
pendant vingt jours (20), à dater de celui 
de la publication du présent avis, afin que 
quiconque y est intéressé puisse l'examiner 
et produire les éventuelles réclamations et 

Jeunes fi ll es : 1è re; Garçons: Sème. 
observations dans les Vingt-cinq jours qui 
suivront la dite publication. Prix obtenus: 

Une coupe' ? médai ll es de vermeil avec Les intéressés seront informés du présent " , ~ 
avis par des affiches appliquées par les soins chaton et diplômes ; 2 pair es de raquette ~ 
des promoteurs du Consortium au tableau compétition ; 1 grand e médaille de bronze a­
d'annonces de la Commune de Châtillon et vec chaton et diplôme; 2 grandes m!'>dailles 
des insertions faites par le soin des mêmes d'argent avec diplôme. 

dans la Feuille d'annonces légales de la Val- ---....,.----------------
lée d'Aoste et dans les journaux ((L'Union 
Valdôtaine" et Il Il Monitore Valdostano Il . 

Aoste, le 4.4-51. 

Le Président: S. CAVERI 

DIR. RESP. EMILE PROMENT 

VICE-DIR. MAURICE PERRON 

Imprimerie ValdOtaine - Ao.te 
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